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“C’est en vain que je demanderais à la parole de pouvoir 
vous dire l’ardeur inexprimable des sentiments qui, en ce mo­
ment, se pressent en foule dans mon coeur, tant je me sens 
ému par le magnifique accueil dont je suis l’objet depuis le 
premier instant où il m’a été donné de poser le pied sur ce 
soi béni du Canada.

"Je savais bien déjà avec quelle sollicitude pleine d’amour 
se préparait, en cette illustre cité, si digue d'être appelée 
“Ville-Marie”, la célébration du 21ème Congrès Eucharistique 
International.

“Oh ! qu’il est beau le spectacle que donne, en ce jour, à 
l’univers tout entier, l’Eglise Catholique, en cette terre foi- 
tunée d’Amérique! L’Europe tend la main à l’Amérique et 
l’Amérique, dans un élan sublime, s’unit à elle pour exalter 
ensemble le plus grand des Sacrements sous la conduite et 
avec les encouragements du Pasteur Suprême!

“Permettez-moi de faire de cette consolante pensée le 
sujet principal des quelques paroles, que je vais vous adresser 
à l’ouverture de ce Congrès.

“Il semblait au premier abord que 
long voyage dussent priver l’Amérique de 1 honneur et- de ia 
satisfaction d’avoir en son sein un Congrès Eucharistique In­
ternational. Mais la Foi transporte les montagnes, et quand 
elle est enracinée dans les coeurs, comme elle. 1 est dans les 
finies canadiennes, elle ne regarde pas les difficultés. el e 
envisage seulement le besoin qu’elle a de s affirmer et de se 
manifester.

les difficultés d’un si

“A Montréal appartient l’honneur de recevoir dans ses 
murs le premier Congrès Eucharistique International tenu sur 
le continent américain: mais tout annonce que. giace a ce 
premier exemple, les Congrès Eucharistiques internationaux 
se succéderont les uns aux autres en Amérique meme, en aitei- 

d’Europe et des autres parties du monde.nant avec ceux
là l’effet de cette universalité dans l’unité,“N’est-ce pas

qui est le propre de l’Eglise de Jésus-( hrist
"Ai-je besoin d’insister pour faire ressortir ce double ca­

ractère de catholicité et d’unité, qui jaillit du spectacle quil 
nous est donné de contempler?”

Après avoir tracé de main de maître le tableau de cette 
unité clans l’universalité, unité des esprits dans la \<‘i ite et 
des coeurs dans l’amour, double caractère^ qui apparut si 
magnifiquement dans les précédents Congres eucharistiques 
et, qui éclate encore bien davantage à Montreal, cette home 
du Nouveau-Monde. Son Eminence se demande ou est le secret 
de cette unité, le lien de cette union.


